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LA RAYURE SUR LE DISQUE DE LA CONFIANCE ? 
La période printanière a vu jouer toutes 
les facettes du disque de la confiance 
en raison de la pandémie. Chacune et  
chacun mettait dans sa confiance un 
certain contenu qui lui était propre. Une  
grande incertitude avait pesé au premier 
semestre face à la situation sanitaire. 
Certains pensaient que l’été serait meil-
leur, surtout avec la chaleur. 
Et puisque la science semble avoir vrai-
semblablement failli, la médecine et la 
technologie ont ostensiblement révélé 
leurs limites, le système d’alerte mondial 
sur les maladies (sans le nommer) semble 
avancer à reculons sur les affirmations et 
infirmations, d’autres croient avec une 
entière conviction qu’il suffirait de fermer 
son appareil auditif aux "news" pour ne 
plus se laisser intoxiquer. 
Ce qui est évident, c’est que nous avons 
déjà avalé assez d’informations et nous 
avons besoin sans doute d’une "détox" 
pour rééquilibrer notre confiance inté-
rieure face aux nouvelles alertes sur la 
pandémie. 
Cette "détox", nous la puisons dans 
les promesses divines et en voici une à 
travers ces paroles du vieux prophète : 
"Je me suis chargé de vous depuis le 
ventre de votre mère, je vous ai por-
tés dès avant votre naissance ! Jusqu’à 
votre vieillesse je serai le même, jusqu’à 
vos cheveux blancs je vous soutiendrai. 
Comme je l’ai déjà fait, je veux encore 
vous porter, vous soutenir et vous pré-
server."  Esaïe 46, 3-4. 

Eh  bien ! si cette parole a pu porter ce 
Jacob imparfait, faillible, inquiet et vul-
nérable même avec la hanche presque 
tordue, ne pourra-t-elle pas nous porter 
nous aussi ? Faisons toujours confiance 
au Seigneur car il n’est point un homme 
pour mentir, ni fils d’un homme pour se 
repentir. Ce qu’il a dit, ne le fera-t-il pas ?  
Il ne nous abandonnera et ne nous dé-
laissera point. Même si les circonstances 
semblent brouiller le son du calme pai-
sible en nous, le disque de la confiance 
en Dieu traverse le temps et l’espace. 
Ecoutons-le en toute circonstance ! 
Le respect des gestes et de la distance 
sanitaire fait partie de la mélodie de la 
confiance au Seigneur. 
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PAROLE : Livre d’Esaïe, chapitre 43, versets 1 à 7
(traduction E. Schenker)

Et maintenant ainsi parle l’Eternel, Celui qui t’a créé, Jacob, Celui qui t’a façonné, 
Israël : "n’aie pas peur, car je t’ai libéré, je t’ai appelé par ton nom, tu es à moi ! Si tu 
traverses les eaux, je suis avec toi. Si tu passes à travers les fleuves, ils ne t’empor-
teront pas.  Si tu marches au milieu du feu, tu ne seras pas brûlé, et le malheur ne te 
dévastera pas. Car je suis l’Eternel, ton Dieu, le Saint d’Israël, Celui qui te sauve. En 
rançon pour toi, je donne l’Egypte, Koush et Seba à ta place car tu as du prix à mes 
yeux, que tu as de l’importance, et que Moi je t’aime. Je donnerai un homme à ta 
place et des cités à la place de ton être. N’aie pas peur, car je suis avec toi. Depuis le 
levant, je ferai venir ta descendance, et depuis le couchant, je te rassemblerai. Je dirai 
au Nord : donne ! Et au Sud : ne retiens pas ! Fais venir mes fils du lointain et mes filles 
des confins de la terre. Quiconque est appelé de mon nom, et que j’ai créé, façonné, 
oui, que j’ai fait pour qu’il manifeste ma gloire".

N’AIE PAS PEUR !
Méditation de la semaine

Des grands patriarches qui forment le  
tissu à trois voix de l’histoire fondatrice 
du peuple de Yhwh, Jacob est celui du 
Nord, l’élu, le bien-aimé de Dieu peut-on 
lire au fil des textes. Pourtant, à bien re-
lire son histoire dans le livre de la Genèse  
(Gn 25-35,15), on s’aperçoit vite que tout 
dans sa vie est contrarié.
D’abord, Jacob naît en deuxième position, 
ce qui dans une société patriarcale cla-
nique constitue, pour le moins, un handi-

cap certain pour qui veut vivre sa propre 
vie… Et l’appel de la vie est très fort chez 
Jacob.
Alors pour trouver son chemin, il va trom-
per son père, mentir, spolier son frère, 
s’exiler. Il va tomber fou amoureux… et se 
voir obligé d’épouser une autre femme, 
de renoncer pour longtemps à cette li-
berté qui lui était si chère et d’attendre 
des années avant de pouvoir épouser 
celle qu’il aime. Il sera à son tour trompé,  



N’AIE PAS PEUR !
Méditation de la semaine

spolié, aimé, trahi…. Pourtant tout du long, 
inlassablement, Dieu s’adresse à lui . Ça 
m’a toujours beaucoup frappé, l’histoire de 
Jacob : Dieu lui parle sans arrêt, l’attend, le 
cherche, l’espère, l’appelle par son nom…
Qu’il s’agisse de la vie chamboulée de 
Jacob ou bien des nôtres, c’est la même 
question qui se pose : "comment trouver 
la force de continuer à espérer, de se rele-
ver après chaque embûche ?" pour le dire 
comme ma grand-mère qui était passée 
maître en la matière "comment faire contre 
mauvaise fortune bon cœur ?"
Ce texte d’Esaïe semble nous donner une 
réponse qui tient en trois paroles : 
"tu es libéré, appelé, aimé". Car avant que 

d’être adressées à un peuple ou à une 
communauté, c’est à une personne parti-
culière que ces paroles s’adressent : elles 
s’adressent en effet à un homme transfor-
mé par une rencontre intime avec Dieu, à 
Jacob dont le nom s’en trouve changé et 
qui devient Israël. 
C’est à ce même titre, individuellement, 
que nous pouvons les prendre pour nous 
aujourd’hui encore, aujourd’hui surtout.
Le combat de Jacob au gué du Jaboq, au 
terme duquel il reçoit un nouveau nom pour 
dire une sorte de nouvelle naissance, une 
identité nouvelle, est décrit comme un vrai 
combat physique. Et ce combat au fond, 
n’est-il pas aussi le nôtre ? 
Car nous ne le savons que trop bien par-
fois : il n’est pas de maturation spirituelle 
sans combat. 
Et si ces trois paroles sont bien celles d’un 
Dieu qui nous appelle par notre nom, qui 
nous cherche, nous attend, nous espère, 
ce sont celles d’un Dieu qui cependant ne 
peut jamais nous épargner ce combat, si 
douloureux soit-il. 
Pas plus que nous ne pouvons éviter aux 
enfants de tomber lorsqu’ils apprennent à 
marcher, encore moins marcher ou agir à 
leur place, si nous les aimons au point de 
les rendre libres. 
Il nous appartient seulement d’apprendre 
à les laisser se relever, encore et encore, à 
leur rythme, tout entourés de l’amour que 
nous leur portons. 
Et l’amour de Dieu pour chacune et  
chacun de nous est encore bien plus  
immense que cet amour-là ! "N’aie pas 
peur, car je suis avec toi" nous chuchote 
Sa voix.

Elisabeth Schenker
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INFORMATIONS PRATIQUES, 
des numéros pour vous orienter

Pour toute question pastorale / spirituelle, vous pouvez appeler en tout temps :

SUR TOUTE LA RÉGION :
Nils Phildius, pasteur – 076 369 39 96
Philippe Rohr, diacre – 079 609 32 87

POUR PLAN-LES-OUATES :
Olivier Corthay, pasteur – 079 602 80 82
Ghebréslassié ("Ghebre") Teklemariam, pasteur stagiaire – 076 513 98 17

POUR CAROUGE :
Elisabeth Schenker, pasteure – 077 488 90 99

POUR LANCY GRAND-SUD :
ministres régionaux ci-dessus

POUR TROINEX-VEYRIER :
Christophe Rieben, diacre – 0033 6 71 66 52 75
Pour toute question pratique, veuillez appeler le diacre régional, qui transmettra : 
Philippe Rohr, 079 609 32 87

LOUANGE : Psaume 31, 2-6 

Le SEIGNEUR est mon abri, que je ne sois jamais couvert de honte ! 
Tu es fidèle, délivre-moi ! 
Tends l’oreille vers moi, viens vite à mon secours ! 
Sois pour moi le solide rocher qui m’abrite, l’endroit sûr qui peut me sauver. 
Oui, mon rocher, c’est toi, et tu me protèges avec puissance. 
Guide-moi et conduis-moi pour montrer ta gloire. 
Fais-moi sortir du piège qu’ils m’ont tendu, car toi, tu me protèges avec puissance ! 
Je remets ma vie dans tes mains. 
Tu m’as libéré, SEIGNEUR, toi le Dieu fidèle.
Amen


